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DOSSIER : 
« Turquie, nation impossible », Arte, 29 octobre 2019 

 
 
A- Un contexte dramatique 
 
1- Dans quelle situation se trouve l’Empire ottoman à la fin de la Première Guerre 
mondiale ? 
 
 
 
 
2- Quel traité le sultan Mehmet VI signe-t-il le 10 août 1920 ? Que prévoit-il ? Depuis 
le XVIIème siècle par combien la superficie de l’Empire Ottoman a-t-elle été divisée ? 
 
 
 
 
 
 
3- En réaction à ce traité, que fait Mustafa Kemal en Anatolie ? Quel est alors son 
rapport avec les Kurdes ? 
 
 
 
 
4- Comment s’achève la guerre gréco-turque ? Quel surnom gagne alors Mustafa 
Kemal ? 
 
 
 
 
5- Qu’arrive-t-il aux populations grecques de Turquie en 1921 ? Sont-elles les seules 
populations non-musulmanes victimes de violences ? Comment a évolué la part de la 
population non-musulmane dans le territoire de la Turquie actuelle entre 1914 et 
1924 ? 
 
 
 
 
6- Que stipule le traité de Lausanne, signé en 1923 ? 
 
 
 
 

B- L’abolition du califat, un acte hautement politique 
 
7- RECHERCHE : Qu’est-il arrivé à Mehmet VI, le sultan signataire du traité de Sèvres, 
en novembre 1922 ? 
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8- Quand la République est-elle proclamée ? Qui en devient le premier président ? 
Est-ce une république démocratique ? 
 
 
 
 
9- Quand et de quelle manière le califat a-t-il été aboli ? (Vidéo + doc 4 p 354 du 
manuel p 354) 
 
 
 
 
10- Pour quelle raison Mustafa Kemal a-t-il, selon vous, aboli le califat ? (Doc 3 p 355 
du manuel + interview du journaliste Can Dündar dans la vidéo) 
 
 
 

 
C- Vers une laïcisation et une occidentalisation à marche forcée de 
la Turquie (années 1920-1930) 
 
11- Que stipule la Constitution de 1924 en matière religieuse ? (doc 2 p 354 du manuel) 
 
 
 
 
12- Au cours de quelle période et de quelle manière Mustafa Kemal réforme-t-il la 
société turque ? 
 
 
 
 
13- Relever les diverses réformes réalisées par la république kémaliste et classer les 
en fonction des thèmes suivants :  
 
 
 
 
 
 
14- Quelles résistances cette politique réformatrice a-t-elle rencontrées ? Comment le 
régime kémaliste a-t-il réagi à ces résistances ? 
 
 
 
 
15- A l’aide de la vidéo et de votre manuel, précisez quel nouveau rapport Mustafa 
Kemal a instauré entre l’Etat et la religion.  
 
 
 
 
16- A l’aide des réponses précédentes, complétez le schéma fourni en annexe.  
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DOSSIER : 
« Turquie, nation impossible », Arte, 29 octobre 2019 

 
 
A- Un contexte dramatique 
 
1- Dans quelle situation se trouve l’Empire ottoman à la fin de la Première Guerre 
mondiale ? 
 
En 1919, l’Empire Ottoman est vaincu. Ses dirigeants, les Jeunes-Turcs ont dû fuir.  
Les alliés mouillent avec leurs cuirassés dans le Bosphore et leurs troupes débarquent 
à Constantinople. Français, Anglais, Grecs et Italiens quadrillent l’Empire.  
 
2- Quel traité le sultan Mehmet VI signe-t-il le 10 août 1920 ? Que prévoit-il ? 
Depuis le XVIIème siècle par combien la superficie de l’Empire Ottoman a-t-elle 
été divisée ? 
 
Le 10 août 1920, le sultan Mehmet VI signe le traité de Sèvres avec les alliés. Ce 
dernier est très dur pour l’Empire Ottoman :  
 
 - Il met les territoires arabes sous contrôle de la France et de la Grande-
Bretagne (mandats de la SDN).  
 - Il octroie à la France, l’Angleterre et l’Italie des zones d’influence en Anatolie. 
 - Il attribue la Thrace orientale et la région de la mer Égée (Smyrne) à la Grèce 
 - Il prévoit un Kurdistan et une Arménie indépendants 
En 3 siècle, la superficie de l’Empire Ottoman a été divisée par 12.  
 
3- En réaction à ce traité, que fait Mustafa Kemal en Anatolie ? Quel est alors 
son rapport avec les Kurdes ? 
 
Il unifie idéologues, notables et chefs tribaux. Il s’allie aussi eux chefs religieux, car 
l’Islam est un puissant levier patriotique pour mobiliser le peuple.  
 
Mustafa Kemal parvient à rallier les Kurdes dans une lutte commune contre les 
chrétiens (Grecs, Arméniens) au nom de la défense de l’Islam sunnite. Il leur promet 
en échange une large autonomie dans la future Turquie.  
 
4- Comment s’achève la guerre gréco-turque ? Quel surnom gagne alors 
Mustafa Kemal ? 
 
Abandonnés par la France et l’Angleterre, les Grecs sont vaincus par Mustafa Kemal. 
Smyrne, ville où vivaient de nombreux Grecs, est prise et incendiée en septembre 
1922.  
Mustafa Kemal est alors surnommé le « gazi », le « victorieux », surnom donné aux 
conquérants musulmans.  
 
5- Qu’arrive-t-il aux populations grecques de Turquie en 1921 ? Sont-elles les 
seules populations non-musulmanes victimes de violences ? Comment a évolué 
la part de la population non-musulmane dans le territoire de la Turquie actuelle 
entre 1914 et 1924 ? 
 
La SDN décide d’organiser un échange de populations : 1,5 million de Grecs sont 
expulsés de Turquie, 300 000 musulmans de Grèce.  

http://fr.wikipedia.org/wiki/France
http://fr.wikipedia.org/wiki/Grande-Bretagne
http://fr.wikipedia.org/wiki/Grande-Bretagne
http://fr.wikipedia.org/wiki/Thrace_orientale
http://fr.wikipedia.org/wiki/Mer_%C3%89g%C3%A9e
http://fr.wikipedia.org/wiki/Gr%C3%A8ce
http://fr.wikipedia.org/wiki/Kurdistan
http://fr.wikipedia.org/wiki/Arm%C3%A9nie
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Les Grecs ne sont pas les seuls chrétiens à avoir souffert du gouvernement jeune-turc 
et de la politique de Mustafa Kemal : Arméniens, Syriaques et Assyriens ont été rayés 
de la carte, tandis que les Juifs et les autres communautés religieuses minoritaires 
sont réduits au silence.  
Résultat : entre 1914 et 1924, la part des non-musulmans dans le territoire de la 
Turquie actuelle est passé de 25/30% à 2%.  
 
6- Que stipule le traité de Lausanne, signé en 1923 ? 
 
En 1923, le traité de Lausanne entérine les victoires de Mustafa Kemal.  
Les projets d’Etats arméniens et kurdes sont abandonnés.  
 
7- RECHERCHE : Qu’est-il arrivé à Mehmet VI, le sultan signataire du traité de 
Sèvres, en novembre 1922 ? 
 
Mehmet VI, sultan et calife, a perdu tout crédit lorsqu’il a signé le traité de Sèvres. Les 
soldats de son armée ont massivement rejoint Mustafa Kemal. Après la fin de l guerre 
gréco-turque (armistice de Moudanya, 11 octobre 1922), la Grande Assemblée vote 
sa déchéance et l’abolition du sultanat. Craignant d’être jugé, Mehmet VI fuit 
Constantinople sur un navire anglais et part s’établir à Malte. Le califat est alors 
transmis à son cousin Abdülméjid II. 

 
B- L’abolition du califat, un acte hautement politique 
 
8- Quand la République est-elle proclamée ? Qui en devient le premier 
président ? Est-ce une république démocratique ? 
 
La République de Turquie est proclamée le 29 octobre 1923. Mustafa Kemal en 
devient le premier président. Ce nouveau régime n’a rien de démocratique. Le seul 
parti autorisé est le parti kémaliste, le CHP.  
 
9- Quand et de quelle manière le califat a-t-il été aboli ? (Vidéo + doc 4 p 354 du 
manuel p 354) 
 
Le califat est aboli le 3 mars 1924 par un nouveau vote de l’Assemblée d’Ankara. Le 
calife Abdülméjid II est déchu et contraint de s’exiler avec sa famille.  
 
10- Pour quelle raison Mustafa Kemal a-t-il, selon vous, aboli le califat ? (Doc 3 
p 355 du manuel + interview du journaliste Can Dündar dans la vidéo) 
 
3 raisons :  
 
 - Mustafa Kemal a conscience que la nation turque n’a pas les moyens, ni la 
vocation, de rester à la tête du monde musulman.  
 
 - Si telle était son intention, l’autorité d’un éventuel calife turc serait contestée 
par les populations non-turques, à commencer par les Persans voisins.  
 
 - Mustafa Kemal veut remplacer l’Empire ottoman, empire multiethnique fondé 
sur la religion musulmane par un Etat laïc moderne, la Turquie. Or, le califat représente 
un pouvoir de commandement qui ignore les frontières puisqu’il s’exerce sur 
l’ensemble des musulmans. Il y a donc une contradiction entre l’objectif de Mustafa 
Kemal, qui se limite au cadre national, et la logique du califat, qui est internationale. 
Mustafa Kemal n’a pas pour ambition de prendre la tête du monde musulman (300 
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millions de personnes en 1924), mais d’une nation turcifiée, qui parle turc et dont 
l’identité repose sur les traditions turques.  

 
C- Vers une laïcisation et une occidentalisation à marche forcée de 
la Turquie (années 1920-1930) 
 
11- Que stipule la Constitution de 1924 en matière religieuse ? (doc 2 p 354 du 
manuel) 
 
La Constitution de 1924 garantit la liberté religieuse (« Nul ne peut être inquiété au 
sujet de sa religion »). Mais elle affirme que la religion de l’Etat turc est l’Islam (art 2).  
 
12- Au cours de quelle période et de quelle manière Mustafa Kemal réforme-t-il 
la société turque ? 
 
Entre 1925 et 1935, en moins de 10 ans, Mustafa Kemal va réformer en profondeur la 
société turque. Son but est de turquifier, moderniser et laïciser la société turque. Il le 
fait d’une manière autoritaire, n’hésitant pas à employer la violence pour imposer ses 
réformes.  
 
13- Relever les diverses réformes réalisées par la république kémaliste et classer 
les en fonction des thèmes suivants : contrôle de la religion/emprunts à 
l’Europe/évolution de la condition des femmes.  
 
 - Contrôle de la religion :  
 
* Appel à la prière non plus en arabe mais en turc.  
* Suppression des tribunaux religieux.  
* Fermeture des écoles coraniques  
* Création d’un bureau des affaires religieuses, le Diyanet. Les imams deviennent des 
fonctionnaires de l’Etat turc.  
 
 - Emprunts à l’Europe :  
 
* Proscription du fez au profit du chapeau.  
* Suppression des poids et mesures traditionnels.  
* Adoption du calendrier grégorien.  
* Ecriture arabe abandonnée au profit de l’alphabet latin.  
* Adoption par chaque Turc d’un patronyme. Mustafa Kemal devient dès lors Atatürk, 
le « Père turc ».  
 
 - Emancipation des femmes :  
 
* Dévoilement des femmes. 
* Scolarisation des femmes.  
* Droit de vote aux femmes en 1934. 
 
14- Quelles résistances cette politique réformatrice a-t-elle rencontrées ? 
Comment le régime kémaliste a-t-il réagi à ces résistances ? 
 
La politique réformatrice de Mustafa Kemal s’est heurtée à la résistance des 
conservateurs musulmans, notamment les confréries soufies.  
Ces résistances ont été brisées par une politique répressive (emprisonnements).  
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15- A l’aide de la vidéo et de votre manuel, précisez quel nouveau rapport 
Mustafa Kemal a instauré entre l’Etat et la religion.  
 
La laïcité de Mustafa Kemal est une laïcité de contrôle. Son but n’est pas de combattre 
la religion, mais de faire en sorte que la religion ultra-majoritaire du pays (Islam 
sunnite) soit étroitement contrôlée par l’Etat. La religion ne l’intéresse qu’en tant que 
marqueur identitaire de la nation turque.  
 


